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M Emeit Urwhe, tie dene le 
quartier Victoria, dtit iiHtafain 
ment eon élection à l’appui eolide 
dee Canadien» français Il y a 
longtemps que ee quartier n’a pee 
été repréeenté per un dee nôtres.

Willie Rowe, dans 1# quartier
Dal housse, a tenu la tâte du pefl.

l’organisation,Cela prouve
ehea Isa

la campagne flûte
poet Un Canadien français nomlier par notre
mé Du Plessis avait pourtant son­de vue dpété inutile au
mie un excellent modèle de hriae-intéréta nationaux.

en 1910, à la Chambre de
ledœ-Noos perdons un lui a usai la tache originelle.n-pWlBeoih leur Chevrier, et

deux, MM. Laroche et BdWb. ' Noue
Le 22 la galerie natio-done sept repréeentanta Le, 22 janvier, 

nale de printer»de glaee arti-

*

2Ü2S ICE

Ottawa. Tone les peintres qui ex­
poseront leurs œuvre* à ertte oc­
casion ne mourront pus do faim. 
Quelques-uns pourront toujours 
canner leur croate.

POURQUOI
ne pas noos 
laisser faire

UN ESSAI ?

101 tu* vif 1919

Autour du vote
lie /eumal de mardi revient à la 

charge avec son eri de race, qu’il 
sert comme perruque dana la soupe 
municipale. 11 trouve merveiHeu- 
ee l’élection de M. BUis par sept 
eente et quelques voix de majorité, 
surtout quand la candidature Im- 
verdure était suscitée par lec pré­
jugés de raee. Le Journal a perdu 
là un belle oeeaeion de ne pas dire 
une bètiee.

Si la eandidature La verdure était 
titée par lee préjugée, que dire 

de celle d’Bllis, qui vint longtemps 
eprée que le doeteer Parent eut an- 
noneé sa résolution de se porter 
candidat t

# e e
Bllia, sauveur du peuple, après 

avoir été un maire fort ordinaire, 
e’mt du nerf! N’oublions pas que 
même après son élection à la Légis­
lature, l’an dernier. Bllie est 
resté trésorier de la municipalité, 
et qu’il a eu con mot à dire dans 

", l’imbroglio qui a empêché la pro- 
> motion d’un Canadien français 

dans le bureau du percepteur des

f. see J
C’est ce même Bill» qui déclarait 

avant l’élection qu’il réglerait la 
question de l’aqueduc comme il 

‘.l’entendrait, que le peuple voulût 
ou non du filtre mécanique. Pour­
tant cette mesure du filtre vient 
d’être proprement tuée par le vote 
populaire. Le grande pièce de ré­
sistance de la candidature Bllie 
tombe d’elle-même.

e e e
Il n’y-a pas à se eacher que la 

victoire de M. BUie est due au vote 
des quartiers Centre, Capital et 
Wellington, qui ont toujours don­
né un vote énorme contre toute 
candidature canadienne française.

V" ,T■ ses
A vrai dire, c’est le quartier 

Centre qui a élu le phénomène El- 
lie, car lee huit autres quartiers 
d'Ottawa donnaient 4,811 voix à 
Imverdnre et 4,632 seulement à El­
lis. Le quartier Centre a voté 

• 1,194 EHis et 227 Laverdure. Si 
la Basse-Ville a voté pour le can­
didat Canadien français, les trois 
quartiers Wellington, Capital et 
Centre ont donné un vote solide 
anglais, accordant 2,609 voix de 
majorité à Bllia sur Laverdure. 

ses
Parce que le quartier Ottawa a 

seul fait son devoir de tous les 
quartiers canadiens rançaie,—il a 
donné 1,270 votea à I «verdure, Bl­
lie croit qu’il y a eu des irrégular 
niée Ce n’eet pourtant pac énor­
me de trouver 1,377 voleurs sur un 
chiffre total de 1,942 électeurs. Si 
tous avaient voté, Laverdure.aurait 
été élu. 11 ne fallait après tout que 
390 votea pour tout changer. Si 
lee Canadiens français de» quar­
tiers By et Saint-Oeorgea avaient 
tous donné leur voix à leur propre 
candidat, Bllie aurait été bettn par 
600 voix de majorité.

e e e
Après avoir prôné le filtre méca­

nique, le Journal trouve que le vo­
te de lundi est sensé. Il finira par 
dire que son programme a triom­
phé.

es»
M. Laverdure a gagné un grand 

"nombre de votes cette année. Il 
n’a qu’à continuer et il vaincra 

. l’opposition têtue de* trois quar­
tiers anglais, à condition que les 
Canadiens français donnent tous 
leur vote au bon candidat.

• e »
> Ellis ee plaint du gros vote du 

quartier Ottawa en faveur de La- 
verdure et il demande une enquête.

1 Laverdure devrait se plaindre du 
» gros vote donné à Ellis dans les

quartiers Capital, Wellington et 
Centre et demander lui aussi une 
enquête, quand ce ne serait que 

’ pour mettre à jour tout le ridicule 
5 qu’il y a dans la conduite de M.
2 e e e
.«i Pourquoi persiste-t-on à l’Hô­

tel de Ville à donner une eouleur 
uniforme à toms les bulletins de 

f vote quand il y a juequ’à dix eu-

Ijeta différents sur quoi voter 1 
Lundi dernier, il y a eu perte de 
tempe dam lee bureaux de votation 
i parce que lea officiels rapporteurs 
étaient obligée d’expliquer le mode 

$du vote A. un grand nombre d’é­
lecteurs. e e e

V Le candidat Black, du Journal, 
’ e été convenablement battu. Le 

procédé est un peu rose», ma* le 
" parrain du candidat ne pouvait 
toujours pas l’empêcher.

e e e
Si M. Champagne était resté cher

lui comme un grand nombre de sed 
em’ie le lui ont demandé, au lieu de 
chercher à défaire le docteur Pa- 

? rent, le docteur et M. Caron au 
•aient été élue, à la grande horreur 
des gaxettês jannea. 

s « • •
, Il n> * rien d’héroïque dam le 
fait que M. Bllie laiee un salaire 
rie $3,500 per année comme tréso­
rier amoieipel peur accepter *2, 

i du maire. Qui vivra 
" uma une foule 

r lait la

fleielle a perdu son plébiscita pous­
sé par la pnwoe anglaise. Le chi­
miste Hhutt lui a donné le coup de 
gràoe, aussi, en commentant la pe­
tite circulaire envoyée la veille dec 
élections dans toutes lee maieons 
de la ville.

Les femmes ilonn.lient 2,900 vo­
tes dans la dernière élection. C’eet 
ce qu’ellee appelaient dam le fret 
Prêts tenir la balance du pouvoir.

• e e
Sur 23,000 électeurs, moins de 

12,000 ont voté. Sur ce nombre 
d’abstentions il y avait malheureu­
sement pluaietfrs Canadiens fran­
çais qui peuvent ee reprocher la 
défaite de M. Laverdure. Csa abs­
tentions prouvent que bien pen de 
gens en somme s’intéressent aux 
choses municipale», iei comme ail­
leurs. t |

e e •
Le Ciliteu ae console de la dé­

faite de son cher filtre mécanique 
en diaant que la question n’eet 
qu’ajournée. Oui, aux eeleddee 
grecque». e e e

Mai» il ne se eoneole pas complè­
tement puisqu’il trouve que l’élec­
torat a une mentalité troublée par­
ce qu’il ne ventes ar lajaaçr erra-, 
cher un'nufné» et "plue pour une 
entreprise qui payera beaucoup le» 
entrepreneur» de toute» sorte», y 
compris les entrepreneur» de pom­
pes funèbre».

e a #"T ■.♦ t >
On apprend avee soulagement 

que le bureau provincial d'hygiè­
ne n’interviendra paa pour impo­
ser un filtre mécanique à Otfawa. 
S'il intervenait, le vote de lundi lui 
prouverait que la population de la 
ville n'a paa l’intention de se lais­
ser césariser par un hygiéniate pro­
vincial, s’appelât-il McCullough, 

e e e
Ivea Canadiens fronçais peuvent 

se le tenir pour dit. Jamais un 
des leurs ne sera élu à la mairie 
s’ils ne donnent paa un vote una­
nime, un vote solide. 11 y aura 
toujour» un prétexte pour élaguer 
nos candidats, quel» qu'ils soient. 
On a élagué Parent, pui» on n'a 
pas donné le tempe à Laverdure de 
faire sa campagne. L’an prochain, 
il y aura un autre prétexte que le 
rédempteur El lis, comme l’an der­
nier il y avait la présence du duc 
de Connaught, comme il y avait au­
paravant lee fête» de Londres, 

e e e
Il faudra compter à la fin de 

l’année combien de fonctionnaire» 
canadien» français resteront à 
1 Hôtel de Ville si M. Bllia a liberté 
d’action. Heureusement qu’il y a 
là sept Canadiene fronçai», dan» le 
commissariat et dana le Conseil. 
S’il» veulent surveiller nos intérêt» 
il y aura du plaieir à travailler, 

e a e
M. Bllia fera-t-il rommer eon 

ami Rankin à la perception des 
taxes, comme le désiraient MM. 
Hopewell et Bobertaon l’an der­
nier! e e e

Le Conseil fera bien de placer le 
service des vidangea sous la direc­
tion du bureau d’hygiène, cette 
année. Ce aéra le meilleur moyen 
d’empêcher le retour d’une épidé­
mie de variole eu de varioloïde en 
1913.

e e e
Noua soumettrions immédiate­

ment au bureau d’hygiène un fait 
étrange. De» gens, froia débar­
qués de Manchester, ont pria la 
louable habitude de jeter leurs dé­
chets dans les cour», en attendant 
le» fonte» du printemps. Cela fera 
de jolis foyer» d’infection au mois 
d’avril et mai. C’est de là que 
viendront les fièvre» xymotiquea. 
Nous pourrons donner des nome, ai 
c’est nécessaire

e e e
La ville sera-t-elle responsable 

des ennuis et dsa dépenses encou­
rues par la quarantaine, s’il se dé­
clare de» maladie» xymotiquea cau­
sées par le mauvais service de vi­
danges! e e e

Bile le sera autant qu’elle l’eat 
de» perte» causée» aux pêrtâeuliere 
par la dernière épidémie de ty­
phoïde.

ÿ e e e
M. Eugène Lebelle, le nouvel 

écbevin du quartier By, devrait 
faire btmne figure à l’Hôtel de 
Ville. C’est un jeune qui a monté 
rapidement

La M mut
Immjournmau*

1. —Tente personne uni retire ré­
gulièrement un journal, du bureau 
de poète, qu'elle ait souscrit ou 
non, que ee journal soit adressé à 
eon nom ou à ee lui d’un autre, eat 
responsable du paiement.

2. —Toute personne qui renvoie 
un journal est tenue de payer tous 
lee arréragea qu’elle doit sur son 
abonnement, autrement, l'éditeur

B continuer à le lui envoyer 
e’à ce qu’elle ait payé. Dans 
ce cas, l'abonné est tenu de don­
ner, en outre, le prix de l’abonne­

ment juaqu’eu moment du paie­
ment, qu’il ait retiré ou non le 
journal du bureau de poste.

S.—Tout abonné peut être pour­
suivi pour abonnement dans le dis­
trict où le journal te publie, lors 
même qu’il demeurerait à des cen­
taine» de lieues de cet endroit.

4.—Les tribunaux ont décidé 
que le fait de retirer un journal du 
bureau de poste, ou de changer de 
résidence et de laisser s’accumuler 
lee numéro» à l’ancienne ail resec, 
constitue une présomption et une 
preuve prima facie d’intention de 
fraude.

Pointe* eèefoQS
Deux cent» dentistes Juif» ont 

été condamnés à un an de prison à 
Moscou pour avoir pratiqué sans 
autorisation l’art dentaire. Ils 
avaient obtenu leur certificat d’é- 
tudee par manœuvres irrégulière». 
Le» fonctionnaire» qui leur ont 
procuré les douceurs de la prati­
que non autorisée seront poursui­
vis Nous connaissons pourtant 
un bon nombre de forgeron» et de 
charcutiers qui pratiquent comme 
dentistes en Ontario sans danger 
du bagne.

e » e
Le sénateur Landry, disent les 

journaux de la province de Qué­
bec, vient d’abandonner le conaeil 
de direction de L’Evénement, de 
Québec. L’attitude du journal 
bleu de la Vieille Capitale contre 
lee autonomistes antimarinards est 
cause de cette retraite. ; 

e e e
Un Youpin de Victoria, Colom­

bie Britannique, vient d’être arrêté 
après s’être enrichi en procurant 
à prix réduit de» initiations dans 
lea logea maçonniques, dont il se 
disait grand chef. Il avait ensei­
gné un rituel cocaase que des gens 
sérieux, ou censé» tel», avaient ac­
cepté d’emblée. Cela vaut au moins 
la société qui avait été fondée il y a 
quelque* années aux K Lata-Unis 
par la concentration télépathique 
de la pensée dans le but d’assurer 
le succès financier des prolétaires. 
Cela fit la fortune... des organi­
sateurs. • • #

Un aviateur bulgare, que les 
Turcs avaient pris comme cible au 
cour» d’une reconnaissance, a fait, 
malgré ses blessures, un vol plané, 
et a fauché dans sa descente un es­
cadron de cavalerie. 11 a tué une 
vingtaine d’ennemis avant de suc­
comber. Jusqu’ici l’aviation n’a­
vait tué que des pékins.

e e e
L’éehevin Lapointe, de Mont­

réal, vient de proposer une mesure 
qui devrait reetvoir l’appui de tous 
lee gens bien pensants. Il s’agit 
d’augmenter les appointements des 
fonctionnaires municipaux. M. La- 
pointe veut qu’on commence d’a­
bord par les petits salariés Ce 
sont généralement ceux-là qui sont 
le» premiers oublié».

e e e
On dit qu'Edison, l’inventeur 

électricien, vient de réussir à syn­
chroniser le mouvement et le son 
dans un cinématographe-phonogra­
phe auquel il travaillait depuis 
quatre ans Tout cela eat bien 
beau, mais dana une jgrande salle, 
le» sons ne peuvent pas être syn­
chronisée avec le mouvement parce 
que la lumière voyage plus vite.

# e e
" " Lé docteur Alexis Carrel, de 
l'Institut Rockfeller, annonce qu’il 
vient de découvrir un procédé qui 
permettra de guérir un traumatis­
me cutané en une journée et une 
fracture de la jambe en quatre 
jours. Ce sera un plaisir, mainte­
nant, de se faire briser quelque 
membre. e e e

“Marise", dana le free Prêt» de 
samedi, écrit sérieusement que le 
système d’éducation en Ontario est 
mauvais parce qu’il s’applique aux 
enfanta ordinaires au lieu de per­
mettre la spécialisation dea talent», 
et l’attention qu’on doit aux re­
tardataire». Noua qui croyions 
béatement .que tout ee qui venait 
d’Ontario était supérieur, même la 
circulaire 17.

e e e
On veut avoir un brise-glace rus­

as à Montréal pour l’entretien du 
chenal laurentien, ee qui permet­
trait le service de cabotage en hi- 

et ITiivernement d’un pins

Le Citizen dit qu’il est iuqioeai 
ble de suivre sir J«ne» Whitney 
parce qu’il n’avaaee pas. La bien­
veillante feuille l’a pourtant bien 
suivi quand H rtmlait avec toute 
la province en publiant sa fameuse 
circulaire 17.

e e e
I* question du Panam* aéra sou 

mise à l’arbitrage de la Haye si la 
note du gouvernement américain, 
en épouse à la poteetatinn de Lon­
dres, est acceptée. Cette question 
donnera de l’occupation au nou­
veau président Wilson dès son ins­
tallation. e e' e

la- ministère du Travail à Otta­
wa condamne les méthodes du 
Grand Tronc Pacifique pour le re­
crutement des terrassiers^et can­
tonniers du réseau. Il y a long 
temps que lee corps ouvriers et la 
presse ont attiré Inattention officiel­
le sur ce point.

e e e
Il est possible que le service des 

colis postaux soit inauguré en 1914 
,jtsc Mi uM«ia,êxe^iiia.Peet«s. I*»* 
messageries font à leur guise et 
avaient jusqu’ici trop ouvertement 
obtenu l’appui des pouvoirs pu­
blics. I>s messageries coûtent ex­
actement cinq fois plus que le ser­
vice des poète», d’après le tablei .1 

de 1914.
e e e

Plusieurs transatlantiques se 
sont échoués dans la Brume en pas­
sant le bas fond de Sandy-Hook, 
mardi matin. Quand un semblable 
accident se produit dans le chenal 
laurentien, la presse yankee dit que 
la route n’est pas navigable; mais 
quand cela se produit à l’entrée de 
New-York, ce n’est plus qu’un in­
cident inévitable sans importance.

L’ortographe
phonétique

La campagne entreprise en 
France par lea réformistes pour la 
simplification de l’orthographe a 
donné naissance à un autre groupe 
de novateurs, les “ phonétistes ” 
qui préconisent la liberté d’écrire 
... phonitiquement.

Si l’effort de ces vandales était 
jamais couronné de succès, ce se­
rait à faire frémir d’indignation 
lex_ mânes de tous les écrivains 
classiques. ■

On lirait, par exemple, des cho­
ses comme ceci, a "agissant simple­
ment de la transcription phonéti­
que d’une conversation familière:

—Kamensavati!
—Pamalétoi ! ,
—Oskiféeho !
—< Ypakroïahaatépoxi !
—JaméjavéviiHsa.
Adorable, l’orthographe phoné­

tique!

Déclaration
Japonaise

Les pipes japonaises ont des 
fourneaux de petite dimension.
* La plupart du tempe, raconte 
“La Vie Populaire”, une houle de 
tabac de la grosseur d’un pois y 
tient à l’aise et le fumeur en as­
pire la fumée d’un coup, d’une 
grosse bouffée, quitte à renouvelée 
la consommation aussi souvent que 
cela lui plaît.

Les femmes fument autant que 
lis hommes, et les jeunes filles el­
les-mêmes ont toujours leur petite 
pipe enfouie dans leur corsage.

Quand l’une d’elle veut mar­
inier sa faveur à un monsieur qui 
lui plaît, elle bourre sa petite pipe 
d’une boulette de tabac, l’allume, 
tire une petite bouffée, et tend 
l’objet au favori, qui achève béa­
tement le tabac et rend la pipe en 
remerciant.

L’Immlgrattàn
(Presse Associée Canadienne.)
Londres, Ang., 6 janvier.— Per­

sonne ne ferait mieux, au Canada, 
l’œuvre du diable que certaines 
gens qui y sont envoyés de la 
Grande Bretagne, disait hier l’é­
vêque Perrin, autrefois du Cana­
da, dans une conférence à la “Uni­
ted Kingdom Band of Hojie 
Union". On a envoyé là des gens 
qui étaient de misérable» épaves, 
rhex eux, et qui, dana 99-cas sur 
100, ont été de mal en pis.

Mais les apôtres de la tempé­
rance peuvent s’y réjouir de 
maints faits. Au Canada, vous ne 
verrez jamais une femme dana une 
buvette. On n’y tolérerait pas, 
comme en Grande Bretagne, de» 
“barmaids” (femme» qui servent 
à boire dana les taverne»).

C. M. B. A. Succursale 
Mm 29

L’installation de» officiera pour 
l’année 1913 a eu lieu à la séance 
régulière de la succursale tenue le 
7 janvier 1913, comme suit:

Aviaeur spirituel, Bév. J.-N. 
Jeannette ; chancelier, Gustave 
Emond; préaident, Albert Cam­
peau; 1er vice président, C. Brous- 
seau; 2e vice-préaident, M. Major;
secrétaire-archiviste, L Leframboi-

•ecrétaire-archiviete.

Ernest Inmbert; secrétaire-finan­
cier, A.-À. Pinard; trésorier. Geo. 
Itobifaille ; commissaire ordonna­
teur, J.-O. Richard; sentinelle, N. 
Deschamp»; syndics pour 2 an», 
Max. Belliveau, J.-A. Grenier, M. 
Duguay; syndics pour un an, E.- 
E. Perreault, Joseph Dufour; mé­
decin examinateur, Dr P.-X. Vala­
de; représentant à la convention 
d’Hamilton, O. Forest; substitut, 
Oust. Emond.

Après l’installation des officiers 
par le Grand l)éputé»0. Forest, un 
nouveau membre a été initié et il a 
été fait rapport de plusieurs de­
mandes d'admission qui sont en 
lionne voie de réussite. A la fu­
mée de bon» cigares fournis par le 
Président sortant de charge, lea 
membres se sont amusés à causer 
de» récente» élection» municipales 
et plusieurs ont exprimé leur dé­
sappointement de la défaite de leur 
confrère, E J. Laverdure, un des 
membres de la succursale.

Coups de griffe
La Sentinel s’est-elle aperçue du 

scandale causé par le News, cha­
que jour de la semaine, depuis le 
commencement de décembre pour 
le moins! L’organe de sir James 
annoncé ‘ WSÏXMoïi Boyle ’ i, con­
fections ) en toutes lettres. Est-ce 
que Frère Hoeken verra une inva­
sion française dans la publication 
de cette phrase française!

• e •
Après avoir dit lors de la retraite 

du lieutenant colonel White, que la 
gendarmerie à cheval du Nord- 
Ouest était la plus belle organisa­
tion de police du monde entier, 
voilà que la presse anglaise publie 
maintenant les plaintes du Stan- 
elanl de Régina, qui prétend que 
cette gendarmerie ne vaut rien, est 
désorganisée, et que les hommes 
cherchent par tous le» moyens à 
se faire destituer. Faudra t-ii une 
enquête sur la police a cheval, 
maintenant!

»ee
Les filatures du Lancashire trou­

vent que l’exode annuel de leurs 
artisans vers le Canada leur fait 
perdre une forte proportion de la 
main-d’œuvre disponible. 11 est 
question de rappeler en Angleterre 
un grand nombre de gens qui tra­
vaillaient autrefois dans les filatu­
res et qui se sont expatriés pour ve­
nir tenter fortune au Canada. Est- 
ce dans la classe ouvrière que le 
Canada peut faire de la propagan­
de d immigration quand il existe 
une loi contre le travail des au­
baine? e e e

Le Journal de samedi dernier 
trouve étrange qu’il existe encore 
des familles, au vingtième sièele, 
qui parlent le gaélique, et il en cite 
une comme curiosité. C’est bien là 
la mentalité des gens qui ont ou­
blié leur langue maternelle: s’éton­
ner que d’autres la parlent. Les 
ignorants, aussi, se surprennent 
d’entendre une langue qu’ils ne 
comprennent pas.

e e e
Le musée Victoria aura donc un 

squelette de dinosaure ou tracho- 
don qu’on a découvert dans le cré­
tacé supérieur de la gorge formée 
par la rivière du Chevreuil Rouge. 
Si quelque farceur avait placé un 
crâne humain dans la strate où les 
ossements fossiles ont été trouvée, 
quelque savant aurait établi une re­
lation entre le* amphibie» de l’épo­
que et l’existence d’un précurseur 
simien de l’homme, selon la doctri­
ne chère à Darwin et son célèbre 
disciple, de Mortillet.

e e e
Is** candidat» ouvriers à la com­

mission scolaire protestante avaient 
comme programme des chose* uti­
les qu’il semble étrange de deman­
der dans un système scolaire qui 
fait l’orgueil de toute la Province. 
Us demandaient, entre autres, de 
meilleurs avantage* pour l’ensei­
gnement supérieur, l’éducation 
technique et les classes supplémen­
taires du soir, le travail de maison 
à la discrétion des parents ( î) une 
meilleure application des rudiment* 
de l’instruction, c’est-à-dire un 
meilleur enseignement primaire. 
Et cela en Ontario!

e e e
Un médecin berlinois fait d» ce 

temps-ci des cures radicales de la 
tnbercnloae. Plusieurs de ses con­
frères, sceptiques aux débats, ont 
fini par admettre l’excellence du 
traitement. Il eat fort probable 
que la méthode se répandra dans 
tout l’univers.

• e e
Il y a quelque» moi» un médecin 

de la haute ville, le docteur Echlîn, 
élevait une clôture de quarante 
pieds de hauteur pour empêcher le» 
habitants du garni Kenilworth de 
voir dans sa raaieon. Le vent a 
jeté la clôture à terre, mais il a 
laissé le garni debout. C’eet du 
parti pris flagrant

e e e
Une femme d’Amiens, Mme De 

nizard, cet candidate à la succession 
de ee bon Fallièree. Bile veut tout 
simplement voir quel effet aura une 
candidature féminine. Si elle était 
élue, l’Elysée deviendrait 1# châ­
teau fort du auffragiame, et lea ha­
chette» de Londres traverseraient 
la Manche.

e e e.
Un Américain du nom de Me- 

Carthy aspire au championnat dea 
boxeur» poidalôurd*, ami» il a la

prudence d’élaguer soigneusement 
tous Its nègres. C ’eat le sport amé­
ricain dans.toute sa candeur : met- 
treNje côté ceux qui peuvent nous 
vainer

■ • , i > ,e e e
Le Star de Toronto voudrait que 

l<* catholiques du Canada pussent 
s’entendre mieux avec le» protes­
tants; mai» pour eela il leur fau­
drait ne rien demander, ni le main­
tien de leurs droits, ni le respect de 
leurs privilèges, ni leur liberté re­
ligieuse. I» Sentinel croit que le 
Star se trompe. Bile veut que l’at­
taque contre le catholicisme se fas­
se partout parce que Rome vent 
supplanter partout le gouverne­
ment.

e e e
Vivre en bonne harmonie avec 

le» protestant», d’après les feuilles 
jaunes de l’Ontario, consiste à se 
laisser tondre sans rien dire. L'Ai- 
motile Voleur de Gustave Nadaud 
ne demandait paa autre chose à scs 
victimes.

e • e
I#* Unionistes d’Ulster croient 

que Ja proposition de loi du Home 
Rule sera adoptée en vertu dç* 
l’Acte du Parlement, qui enlève le 
droit de véto à la Chambre des 
lords. Dans ce cas-là, un gouver­
nement provisoire sera établi dans 

•k"province écossaise d’Irlande, qvi 
ne veut pas de liberté constitution­
nelle, mais qui préfère lester sous 
la suzeraineté absolue de l’Angle­
terre.

Est-ce cela le
“ fair play ” britannique

(Le Devoir.)
D’un côté comme de l’autre, 

l’attitude de nos compatriotes on­
tariens est faussement représentée 
par la presse.

On a vu que le Mail and Empire 
prétendait que la délégation reçue 
par sir James Whitney n ’avait pas 
réussi à étayer l’ombre d’un grief. 
Le Whig, de Kingston, organe li­
béral, comme son nom l’indique, 
est aussi mal disposé.

“Le Premier ministre, dit-il, a 
été des plus catégoriques sur un 
point, savoir qu’il ne consentirait 
pas à ce que le* écoles bilingue»— 
dont quelques-unes sont des écoles 
publiques,—deviennent des écoles 
raciales, et tout ce qu’il a promis 
de faire, ça été de donner une at­
tention soignée aux représentants 
des déléguée. Le gouvernement ne 
peut pas reculer maintenant sur la 
question scolaire. Il a peut-être 
été un peu trop empressé à émet­
tre sa circulaire, mais maintenant 
qu’elle est publique, il ne peut con­
venablement ni honorablement 1a 
retirer. La demande des syndics 
d’écoles bilingues ou canadiennes 
françaises ne peut être accordée 
sans retraiter ce qui ne peut être 
considéré pour un moment.”

C’est cela. Que la circulaire soit 
exagérée, mal conçue, équivoque, 
injuste même, peu importe, puis­
qu’elle existe, il faut la maintenir.

Est-ce cela le “fairptay” britan­
nique ! On nous a pourtant habi­
tué» à une autre conception.

En tout cas, l’on voit comment 
la population anglo-canadienne est 
renseignée, nourrie et chauffée. Lea 
principaux organes des deux par­
tis s'entendent pour la eon vaincre 
que les Canadiens français n’ont 
pas de grief, et que même s’ils en 
avaient, il ne faudrait pas lee faire 
disparaître, parce que ce serait re­
traiter. Est-il étonnant qu’elle 
écoute si peu nos revendications!

Et l’on entendra encore quel­
ques-uns des nôtres dire ou au 
moins insinuer que pour obtenir 
quelque chose d’une opinion si mal 
éclairée, il faut parler tout bas, ne 
pas trop exiger, mendier, au lieu 
de réclamer fièrement, énergique­
ment, constamment, sans se soucier 
du parti politique qui peut en 
souffrir! L’on devrait au moins 
cesser de s’étonner et de se iamen- 
ty sur nos défaites. L’ennemi se­
rait bien fou de ne pas prendre ce 
que nous sommes toujours prêta à 
lui abandonner.

JEAN DUMONT.

Nous pouvons 1 faire pour 
vous ee que nous faiaoue pour 
lea autre». Chaque comman­
de d’impressions nous assure 
un client, car elle reçoit notre 
attention toute particulièie et 
nos ouvriers *ont très habiles.

“La Justice”
157-45) rue Susaez

OTTAWA. 
Ttléffcwe. Irisas 736.

occasions

pour cadeauz de fefts
et anniTmairta.

Mas»*, hriraa—t» 4e Mi 
Ohjeb 4» pista, «te.

Nous tenons un bel assorti­
ment de Violon», Mandolines, 
Guitares, Magnifiques boit* 
de Violon doublées en velours, 
Porte-Musique de tou» lee prix, 
Métronome (Maëlsel), botte» 
musicales.

Aussi objet* de piété conve­
nables à toutes le» bourse» et à 
tou* le» Age».

Cha]ielet» monté* en or dan» 
les couleur* les plu» nouvelle», 
Statues en argent ômdé, 
crucifix et chandeliers en or et 
argent, livre» de piété dans 
de jolis écrin», etc.

Voue trouveras toutes ce* 
choses au magasin de

A.-L. Hurtubise,

A VENDRE
-ou-

A LOUER
Maison en pierre, ave­

nue Lauriers et King Ed­
ward.

Maison, toiture tôie et 
gravois, rue Nelson.

Cottage à Woodrofle.

Maison en briqne et 
deux lot» à Eastview.

Joseph Côté
111-116 rue Rideau

OTTAWA.
TÉMpMm . Bill MB.

Abonnez- vous à In
JUSTICE

Il ' Avis Important
Une visite chez 

Valiquette le SAMEDI
vous convaincra que les 
prix sont bien raisonnables 
et de plus, vous y trouverez 
toujours des Spécialités à 
prix réduits.

N’y manquez pas ions les SAMEDIS et 
détiendrez un CLIENT régulier. | ^

Joe. P. Valiquette,


